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des mystères du Rosaire. C’est le pèlerinage d’une grande 
famille, vieux et jeunes, mères, enfants, amies, tout ce monde 
prie et profite des instructions, de la solitude et aussi des béné­
dictions secrètes de la Ste Vierge.

Le départ a lieu au coup de l’Angelus de midi.

Mardi 30 Mai : clôture des pèlerinages du mois par celui de 
la Congrégation de la Ste Vierge des élèves du Collige St Lau­
rent.

Le lundi au soir le Collège St Laurent nous envoie le R. F. 
McGarry qui devra rester à jeun pour dire la messe aux pèlerins 
de demain. Pendant la soirée il nous apprend que les élèves 
du Collège choisis comme pèlerins ce sont les membres de la 
congrégation de la Sainte Vierge. Il nous apprend en outre que 
cette congrégation a été établie au college il y a déjà 40 ans, en 
1870, par le R. P. Lebret o.m.i. Le Rev. Père en fut un des 
premiers membres. C’est donc un encouragement donné aux 
meilleurs élèves que cette descente sur le grand fleuve, en route 
vers le Cap de la Madeleine.

Le bateau a démarré de Montréal quelques minutes avant 7 
hrs du matin et accoste à notre quai un peu avant 1 brs de 
l’après-midi. Il m’a été donné de lire le programme de ce vo­
yage ; c’est ce qu’il y a de plus pieux pour un pèlerinage d’é­
lèves. Ce fut pieux, ce fut grandiose ce parcours sur le fleuve 
qu’agite une brise assez fraîche. Aussi les pèlerins ne tarissent 
pas d’éloges et le Cap de la Madeleine met le comble à leur 
étonnement et à leur joie. La procession, précédée de la fanfare 
et de la bannière de la Sainte Vierge, suivie du carillon Sacré- 
Cœur, s’avance en bon ordre vers le sanctuaire où la messe 
commence. Après l’avoir entendue les élèves font une visite ra­
pide au chemin de Croix, aux Stations du Rosaire, écoutant le 
court sermon que l’on a le temps de leur donner, puis on nous 
joue un excellent morceau de fanfare, on applaudit par trois 
coups aux souhaits de retour du Rev. Père Supérieur, et /'Im­
perial majestueusement remonte le grand chenal, conscient, 
semble-t il, de la joie de ceux qu’il porte à son bord.

Belle clôture de nos pèlerinages de Mai que cette visite des 
élèves de St Laurent. Sans ce voyage beaucoup d’entr’eux 
n’auraient jamais vu le Cap, ni peut-être même en auraient en­
tendu parler. Mais nous savons aujourd’hui qu’ils nous ont 
quittés, enchantés de leur pèlerinage, et nous sommes assurés 
de leur souvenir qui leur fera parler de Notre-Dame du Cap 
comme seuls savent en parler les jeunes gens.


